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Informations sur l’existence de cette perturbation
________________________________________________

Parmi les différentes listes des cyclones anciens ayant concerné les îles antillaises fournies par les
historiens spécialisés, on trouve l’existence d’un coup de vent, parfois qualifié d’ouragan, qui aurait
intéressé la Guadeloupe en cette année 1774.
A.  Poey et  J.  C.  Millàs  l’ont  répertorié,  mais  les  chercheurs  qui  ont  utilisé  leurs  travaux pour
reconstruire l’histoire cyclonique de ces régions ont eu des réflexions différentes au sujet de ce
phénomène.
M. Chenoweth l’a rejeté dans son analyse, pensant qu’il provenait d’une confusion avec l’ouragan
qui a sévi plus tard en 1776 le même jour (cf extrait de son répertoire ci-dessous).

I. R. Tannehill l’a par contre retenu à la date du 6 septembre (cf ci-dessous).

Enfin J.-S. Guibert dans son ouvrage traitant de l’histoire de la marine en Guadeloupe l’a listé
comme  un  coup  de  vent  violent,  et  l’a  daté  de  manière  pertinente  à  partir  de  recherches
documentaires aux Archives nationales d’outre-mer au 4 septembre 1774, et non au 6.

En effet, nos recherches ont également abouti à des effets sur la Guadeloupe d’une perturbation de
type cyclonique dans la nuit du 4 au 5 septembre cette année-là. Mais les informations recueillies ne
sont pas suffisantes pour nous permettre de proposer une carte de trajectoire.

Les spécialistes de Porto Rico et de Saint-Kitts, O. Pérez et W. H. Alexander, ne l’ont pas cité pour
ces îles. De la même façon, le météorologue P. Flament, qui avait recensé tous les cyclones de la
Martinique entre 1635 et 1891, ne l’a pas retenu. Enfin, E. B. Garriott évoque un cyclone qui aurait
intéressé la Jamaïque en 1774, mais l’a daté du 2 octobre, et n’a donc pas recensé celui-ci de début
septembre sur les Petites Antilles.
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Impact et conséquences sur les Petites Antilles
________________________________________________

GUADELOUPE (cf ANNEXE 1)

Le premier rapport des administrateurs des Îles du Vent daté du 25/09/1774 fournit des informations
sur le « coup de vent très violent » qui eut lieu les 4 et 5 septembre. Dans cette lettre adressée au
ministre  de  la  Marine  et  des  Colonies,  sont  relatées  quelques  conséquences  éprouvées  par  la
Guadeloupe, le « degré du mal » étant jugé comme « trop considérable ». Ce sont essentiellement
les cultures vivrières des pauvres gens qui furent affectées (probablement les maniocs et bananiers,
même s’ils ne sont pas cités littéralement), les caféiers, les cannes couchées ou déracinées.

Il  n’y  a  pas  dans  cette  analyse  des  dégâts  d’éléments  plus  convaincants  sur  les  maisons,  les
différents bâtiments des habitations, ni même sur les dommages au secteur maritime, généralement
le premier qui souffre vraiment d’un cyclone tropical. Nous pensons donc que ce « coup de vent »,
aussi violent qu’il fut jugé, ne fut pas si intense, probablement dû à une tempête tropicale traversant
le territoire, ou alors à un ouragan passant à distance et dont les effets furent modérés sur les terres. 

DOMINIQUE (cf ANNEXE 2)

L’information  essentielle  provient  du  périodique  local  « Gazette  des  Petites  Antilles »  du
13/09/1774 qui relate les intempéries qui ont secoué l’île durant la nuit du 4 au 5 septembre.

À la lecture de ce rapport, il est manifeste que la Dominique a connu un cyclone à cette date : un
vent  qualifié  de  violent  et  ayant  connu  des  directions  du  Sud-est  au  Nord-ouest,  un  « orage
impétueux » ayant provoqué des crues de rivières, des dommages aux bâtiments de sucreries, avec
même  certaines  maisons  emportées,  des  cultures  renversées  (bananiers,  manioc).  De  plus,
l’équipage d’un navire venu se briser sur la côte a presque totalement péri, hormis deux hommes.

De ces informations sur ces deux territoires voisins, il  est  vraisemblable qu’un cyclone tropical
d’intensité moyenne a pu passer sur le nord de la Dominique, île qui aurait le plus souffert.
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Annexes diverses 
________________________________________________

ANNEXE 1 (retour au texte) : Lettre de MM. de Grégoire comte de Nozières, gouverneur de la 
Martinique, et de Tascher, intendant, datée du 25 septembre 1774
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ANNEXE 2 (retour au texte) : Extrait de l’hebdomadaire publié à la Dominique « Gazette Des Petites
Antilles » dans son édition du 13 septembre 1774
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